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La première partie est consacrée à Arc-sous-Cicon
avant la Révolution. L’auteur débute par la Séquanie
et la province romaine, la Burgondie, la domination
franque, les archicomtes, la féodalité et la seigneurie
de Cicon, la Comté allemande (Frédéric Barbe-
rousse et les comtes palatins). Il poursuit avec les
premiers sires de Montfaucon, suzerains des Cicon ;
l’influence française et les autres sires de Montfau-
con ; la réunion des deux Bourgognes : duché et
comté puis la nouvelle séparation ; la guerre de
Cicon ; les grands ducs et la nouvelle réunion des
deux Bourgognes ; la Franche-Comté (française sous
Louis XI, autrichienne, espagnole et le dénombre-
ment de la seigneurie de Cicon en 1584) ; la con-
quête de la Franche-Comté et la guerre de Dix Ans ;
la seigneurie de Châteauvieux et Cicon et le dénom-
brement en 1649 ; la Franche-Comté française ;
l’affranchissement d’Arc-sous-Cicon ; la vente de la
seigneurie à Théophile Doroz ; la mouvance de la
seigneurie de Montfaucon ; les Doroz et la com-
mune ; l’acquisition de la justice d’Arc-sous-Cicon
par la communauté ; le four banal ; l’église et le
clergé. La deuxième partie étudie la période de la
Révolution : les doléances des habitants en 1789 ; la
contribution patriotique pour 1790-91-92 ; les reve-
nus de la cure en 1790 ; la vente des biens provenant
du clergé ; le chef-lieu de canton ; l’élection de la
Convention ; les premiers troubles religieux ; l’enlè-
vement des emblèmes religieux et la fermeture de
l’église ; l’application de la loi des suspects ; les
émigrés et les déportés ; le partage de terrains
communaux ; le patriotisme ; la grande insur-
rection du 5 mars 1795 ; les messes célébrées
par violence ; les nouveaux troubles religieux
après la signature du Concordat ; de 1816 à nos
jours. Une troisième partie complète l’étude :
les autorités municipales, les curés, l’église et
le presbytère, le notariat, l’instruction et les
maisons d’école, l’agriculture, l’industrie, le com-
merce, le domaine communal, deux familles remar-
quables, quelques légendes et coutumes, le patois.
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Combien de fois j’ai
revu par la pensée

mes ancêtres au travail

Ce livre est publié dans la collec-
tion Monographies des villes et
villages de France, dirigée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
3085 titres à ce jour. « Souvent dans mes
promenades, au pied d’un vieux donjon,
dans une vieille église, le long d’une voie
romaine, auprès d’une vieille pierre tom-
bale ou d’un tumulus, je me pris à rêver et
je me dis : si cette matière inerte pouvait
parler et raconter tous les faits dont elle a
été témoin, que de choses intéressantes
elle m’apprendrait et quel bonheur j’éprou-
verais à reconstituer la véritable histoire.
Combien de fois j’ai revu par la pensée
mes ancêtres au travail, défrichant, entas-

sant ces immenses murgers que nous
voyons au milieu de nos campagnes ou sur
le flanc des coteaux, pour faire notre pays
tel que nous le voyons aujourd’hui avec
ses champs fertiles. Combien de fois, j’ai
pensé aussi aux souffrances et aux priva-
tions de ces malheureux qui n’avaient guère
d’autre souci que leur vie matérielle, d’autre
consolation que la prière ou l’espoir d’une
vie future exempte de tourments. Toutes
ces réflexions, la curiosité et aussi l’amour de
l’étude m’ont porté à rechercher dans mes
moments de loisir les documents existant en-
core sur Arc-sous-Cicon et sur ses seigneurs. »

La vente de la seigneurie
à Théophile Doroz

Arc-sous-Cicon
par Marcel JOUFFROY

Le bourg fut créé
au XIe siècle

Le village d’Arc-sous-Cicon est entouré
par deux chaînes des monts Jura, cou-
vertes de sapins et de pâturages. Ses

habitants, les Arquillons, peuvent aperce-
voir, par temps clair, une grande partie des
Alpes bernoises aux neiges éternelles et
même le mont Blanc, pourtant distant de
plusieurs centaines de kilomètres. Le bourg
fut créé au XIe siècle et doit son nom à son
premier seigneur, le seigneur de Cicon. Le
plus ancien membre connu de cette famille,
qui fut à l’origine de nombreuses branches

au début du XIIIe siècle, fut Lambert de
Cicon qui assista vers 1080 à une dona-
tion faite à l’église de Besançon par
Guillaume Ier de Bourgogne. Deux châ-
teaux figurent sur les armoiries de la com-
mune. Le premier, le château de Cicon,
détruit au XVe siècle, était situé dans le
bailliage d’Ornans. Le second, ancienne
demeure de la seconde moitié du XVIIe siècle,
appartenait à la famille des Doroz. Le village
souffrit particulièrement des guerres de
l’époque moderne, qui opposèrent l’Em-
pire au royaume de France. Natif d’Arc-
sous-Cicon, Augustin Ravier, greffier de jus-
tice, joua un rôle important sous la Révolu-
tion et devint président du directoire du
Doubs. Son fils, Jean-Baptiste-Ambroise,
fit les campagnes d’Italie et d’Égypte et
participa au jugement du duc d’Enghien.

et sur ses seigneurs
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LA COMMUNE D’ARC-SOUS-CICON

Arc-sous-Cicon vit probablement le jour sous la domination franque, alors que les hommes fuyaient la société
barbare. La belle et fertile plaine, voisine de la grande voie romaine, attira les colons qui conservèrent, comme
le permettait alors la coutume, les terres dont ils s’étaient emparés et qu’ils avaient défrichées. Le pays subit

plusieurs invasions jusqu’à ce que Charlemagne rétablisse l’ordre. Mais ses successeurs ne purent préserver son
empire qui fut partagé en 843 par le traité de Verdun-sur-le-Doubs. La province qui portait déjà le nom de Comté
fit successivement partie des royaumes de Lotharingie, de Provence, de Bourgogne supérieure et d’Arles. Le pays
fut divisé en un grand nombre de grandes et petites seigneuries dont les maîtres voulaient être obéis sans avoir à
obéir à leur tour, n’exerçaient que le droit de justice et protégeaient les paysans au moment des grandes calamités.
La première charte qui mentionne la famille de Cicon date de 1049. Son château fut bâti sur le territoire de Vauclans,
vraisemblablement à l’emplacement d’une vigie antique se rattachant au poste militaire de Moron destiné à protéger
la voie romaine. La famille de Montfaucon, qui apparut vers 1010, posséda quatre-vingts villages dont Arc-sous-
Cicon. Une partie de la communauté, qui comprenait une majorité d’hommes libres, dépendit directement de ses
membres comme souverains de Châteauvieux et une autre partie, des seigneurs de Cicon, vassaux des sires de
Montfaucon. Très tôt, près d’Aubonne, fut fondée l’église de Saint-Gorgon, considérée comme la plus ancienne du
bailliage de Pontarlier, autour de laquelle se bâtirent quelques maisons. Le village devint alors un centre paroissial
important auquel se rattachèrent les communautés d’Aubonne et d’Arc. L’église et les deux chapelles qui furent
établies dans chacune des communautés furent ensuite cédées à Narduin, premier abbé de Montbenoît, en 1189.
Au fil des siècles, de nombreux conflits opposèrent les habitants des trois communes à propos de leurs contraintes
respectives. Alors que pendant la guerre de Trente Ans qui opposa la France à la Maison d’Autriche, il semblait être
à l’abri de l’invasion par son traité de neutralité renouvelé en 1611, le pays subit de terribles maux durant dix années,
de 1635 à 1644. Le village logea notamment la cavalerie du marquis de Varambon et du capitaine Bresson, qui
apporta la peste et commit plus de ravages qu’une armée ennemie.
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Réédition du livre intitulé Essai historique sur la commune d’Arc-sous-Cicon
et sur ses seigneurs, paru en 1927.


